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La seance est ouverte a 10 h 10. 

Adoption de l’ordre du jour 

L ’ordre du jour est adopte. 

Consolidation de la paix en Afrique de l’Ouest 

Rapport du Secretaire general sur le Bureau 

des Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest 

(S/2009/682) 

Le President (parle en chinois ) : Conformement 
a l’accord auquel il est parvenu lors de ses 
consultations prealables, je considererai que le Conseil 
decide d’inviter, en vertu de Particle 39 de son 
reglement interieur provisoire, le Representant special 
du Secretaire general et chef du Bureau des Nations 
Unies pour l’Afrique de l’Ouest, M. Said Djinnit. 

II en est ainsi decide. 

J’invite M. Djinnit a prendre place a la table du 
Conseil. 

Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. Le 
Conseil se reunit conformement a l’accord auquel il est 
parvenu lors de ses consultations prealables. 

Les membres du Conseil sont saisis du document 
S/2009/682, qui contient le rapport du Secretaire 
general sur le Bureau des Nations Unies pour l’Afrique 
de l’Ouest. 

A la presente seance, le Conseil de securite 
entendra un expose de M. Said Djinnit, a qui je donne 
maintenant la parole. 

M. Djinnit {parle en anglais) : J’ai l’honneur de 
presenter au conseil un expose sur les activites du 
Bureau des Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest 
(BNUAO) au cours des six demiers mois. Malgre la 
grande complexite des questions propres a chaque pays 
et des questions transfrontieres en Afrique de l’Ouest, 
le BNUAO continue de s’acquitter de son mandat avec 
determination et foi dans les excellentes occasions qui 
se presentent d’etablir la paix a l’echelle de la sous- 
region. 

L’Afrique de l’Ouest continue de presenter 
l’image d’un melange d’espoir et d’inquietude. Depuis 
le dernier expose que j’ai presente au Conseil en juillet 
2009 (voir S/PV.6157), la situation s’est amelioree en 
Afrique de l’Ouest dans les domaines de la prevention 
des conflits, du relevement et de la consolidation de la 
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paix. Cependant, cette amelioration est menacee par le 
manque de garanties et d’assurances quant a la 
durability des progres. Le BNUAO a attire l’attention 
des autres entites de l’ONU presentes en Afrique de 
l’Ouest et oeuvre en synergie avec elles afin de faire 
face a cette situation. Notre action est axee sur un 
certain nombre de priorites, qui sont entre autres 
d’encourager les efforts de relevement dans les pays 
touches par la crise, d’ancrer la bonne gouvemance et 
l’etat de droit, de promouvoir les droits de l’homme et 
la prise en compte des questions d’egalite des sexes 
dans les pays qui sont stables mais toujours en danger, 
et d’informer la population sur l’absolue necessity 
d’assurer la croissance economique et la repartition 
equitable des richesses. 

Grace aux contacts que nous entretenons avec les 
organisations sous-regionales, les principaux acteurs et 
dirigeants de la region et nos partenaires, nous menons 
une campagne d’information ininterrompue sur ces 
priorites et sur 1’importance que revetent la lutte contre 
les causes principales de conflit violent et l’attenuation 
des causes structurelles de 1’instability. En renfor9ant 
ses institutions politiques et en recherchant de 
meilleures perspectives de croissance et de 
developpement economiques, l’Afrique de l’Ouest 
devrait pouvoir ameliorer la qualite de vie de la 
majority de sa population, et reduire par consequent la 
probability de voir apparaitre frustration, tensions 
sociales et, en fin de compte, violence. 

Dans notre collaboration avec les autres entites 
de l’ONU presentes en Afrique de l’Ouest, la 
cooperation entre les missions figure en tete de liste 
des priorites du BNUAO. Je suis fier de la cooperation 
de plus en plus etroite que nous avons developpee. De 
meme, je suis heureux que la cooperation etroite qu’a 
pu etablir le BNUAO avec la Communaute 
economique des Etats de l’Afrique de l’Ouest 
(CEDEAO) et l’Union africaine afin d’atteindre notre 
objectif commun, a savoir relever le defi redoutable 
qu’est le retablissement de la paix et de la securite dans 
la sous-region. Cette etroite collaboration a permis a 
nos trois institutions d’adopter une position et une 
strategic communes et coherentes afin de regler 
certains des problemes les plus pressants dans la 
region, en particulier ceux qui sont lies aux 
changements inconstitutionnels de gouvemement et a 
d’autres crises politiques. 

Les perspectives de paix a long terme en Afrique 
de l’Ouest dependront en grande partie de l’efficacite 
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avec laquelle nous pourrons preserver les progres 
accomplis jusqu’a present, que cela soit avant ou apres 
le retrait des operations de paix des Nations Unies de la 
sous-region. 

Nous avons accompli des progres considerables 
vers la democratic et l’etat de droit ces demieres 
annees. Cependant, les institutions nationales 
demeurent faibles et instables. Dans certains pays, 
notamment ceux qui sont consideres comme stables, la 
tendance a la consolidation des processus 
democratiques reste fragile et reversible, comme l’ont 
montre les nombreuses revisions constitutionnelles que 
nous avons pu observer au Niger et 1’instability liee 
aux elections, que nous essayons d’eviter au Togo. Ces 
problemes continuent de compromettre la stability des 
Etats et de leurs institutions, et ils doivent done etre 
traites sans relache. 

Sur le plan economique, la grande vulnerability 
de la region de l’Afrique de l’Ouest face aux chocs 
economiques et financiers extemes et a leur impact 
negatif sur les moyens d’existence de la population a 
alimente les troubles sociaux et la violence politique 
dans certains pays. La vulnerability accrue de la region 
face aux catastrophes naturelles - essentiellement 
celles provoquees par le changement climatique - 
devient une source importante de conflit et de violence, 
en ce sens qu’elle cree des urgences humanitaires et 
exacerbe la competition pour des ressources naturelles 
de plus en plus rares. 

Comme l’ont declare le Conseil de security et le 
Secretaire general a de nombreuses occasions, la 
reforme du secteur de la security reste Tune des 
principals conditions prealables a l’instauration d’une 
paix durable en Afrique de l’Ouest. La situation en 
Gurnee n’est qu’un exemple supplemental de la fa9on 
dont le secteur de la defense et de la security est 
essentiel a la stabilisation d’un pays, non seulement 
parce qu’il continue de jouer un role politique 
predominant, mais egalement du fait des tensions 
potentiellement explosives qui regnent au sein meme 
de 1’architecture securitaire. En Gurnee et ailleurs, la 
reforme du secteur de la security est par consequent 
devenue un axe prioritaire des efforts que nous 
deployons en matiere de prevention des conflits. La 
strategic de reforme du secteur de la security du 
BNUAO vise a appuyer et a conseiller la CEDEAO, 
tout en veillant a harmoniser l’approche de l’ONU en 
ce qui conceme la reforme du secteur de la security en 
Afrique de l’Ouest. De toute evidence, il reste 
beaucoup a faire sur ces deux points, mais les signes de 


progres au sein des institutions sont deja 
encourageants. 

Nous trouvons egalement encourageants les 
efforts deployes a tous les niveaux pour diffuser 
l’information sur la menace a la paix et a la stability de 
l’Afrique de l’Ouest que constituent le trafic de 
stupefiants et la criminalite organisee, notamment la 
menace terroriste - en particular dans la bande du 
Sahel. A cet egard, les efforts deployes actuellement 
pour mettre en oeuvre le Plan d’action regional de la 
CEDEAO visant a lutter contre les problemes de plus 
en plus graves du trafic de drogues, de la criminalite 
organisee et de la toxicomanie en Afrique de l’Ouest, 
avec un appui solide foumi par l’Office des Nations 
Unies contre la drogue et le crime et le BNUAO, ont 
acquis un dynamisme accru avec la Conference des 
donateurs qui s’est tenue a Vienne le 3 decembre 2009. 
A titre de mesure initiale prise dans le cadre de l’appui 
international au Plan d’action regional, la mise en 
oeuvre du projet d’lnitiative interinstitutions des pays 
cotiers de l’Afrique de l’Ouest s’est acceleree, et des 
missions conjointes devaluation ont ete conduites en 
Sierra Leone et au Liberia en novembre et decembre 
2009. De nouvelles missions seront cette annee 
depechees dans d’autres pays. 

Parallelement a la mise en place de cellules de 
lutte contre la criminalite transnationale dans les pays 
concemes, je tiens a insister sur l’extreme necessity de 
poursuivre la campagne de sensibilisation et de 
galvaniser l’engagement des hauts fonctionnaires de la 
region a l’egard du Plan d’action de la CEDEAO. Le 
BNUAO va continuer de jouer son role moteur en 
promouvant la cohesion et en mobilisant un appui a 
tous les niveaux, en liaison avec d’autres parties 
prenantes, afin que l’lnitiative puisse atteindre ses 
objectifs finals. En tant qu’entite des Nations Unies 
chargee de controler et d’encadrer la mise en oeuvre du 
projet d’lnitiative interinstitutions des pays cotiers de 
l’Afrique de l’Ouest pour le compte de l’Organisation, 
le BNUAO va continuer de rechercher des moyens 
creatifs et economiques de renforcer ses capacites 
techniques dans le domaine du trafic de stupefiants, 
notamment en ayant recours a des mecanismes de 
cooperation entre les missions et en utilisant des 
ressources extrabudgetaires. 

La situation qui prevaut en Gurnee, pays qui 
partage des frontieres avec toutes les missions de paix 
des Nations Unies deployees dans la region, est la 
l’incamation du defi a multiples facettes qui consiste a 
assurer la durability, la stability et la mise en oeuvre de 
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la reforme du secteur de la securite en Afrique de 
l’Ouest. Si elle n’est pas resolue, la crise en Guinee 
pourrait se propager a la sous-region et compromettre 
les perspectives de paix durable ainsi que les 
investissements et les progres considerables realises 
par la region et la communaute intemationale, 
notamment dans les pays ou sont deployees des 
missions de paix des Nations Unies. C’est la raison 
precise pour laquelle le BNUAO a accorde une grande 
attention a la situation en Guinee et n’a epargne aucun 
effort pour permettre de trouver rapidement une 
solution. 

Le cours actuel des evenements en Guinee est 
encourageant, particulierement apres la recente 
declaration du dirigeant par interim dans laquelle il 
appelle l’opposition a participer a l’elaboration d’une 
feuille de route pour le reglement de la crise politique. 
Cette approche consensuelle proposee par le dirigeant 
par interim de la junte, conjuguee aux 
recommandations de la Commission d’enquete sur les 
violences du 28 septembre, offre une nouvelle occasion 


que toutes les parties prenantes devraient saisir afin de 
remettre sur rails le processus de paix et de 
reconciliation. Pour sa part, le Bureau des Nations 
Unies pour l’Afrique de l’Ouest est determine a 
continuer de jouer un role dynamique et a contribuer a 
la recherche d’une solution durable a la crise en 
Guinee. 

Je voudrais, pour terminer, me feliciter de 
l’attention que le Conseil ne cesse d’accorder a 
1’Afrique de l’Ouest et de l’appui qu’il continue 
d’apporter au Bureau des Nations Unies pour l’Afrique 
de l’Ouest. 

Le President (parle en chinois ) : Je remercie 
M. Djinnit de son expose. 

Conformement a l’accord auquel le Conseil est 
parvenu lors de ses consultations prealables, j’invite a 
present les membres du Conseil a poursuivre notre 
debat sur la question dans le cadre de consultations. 

La seance est levee a 10 h 20. 



